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La paroisse protestante de Graffenstaden (67) est devenue le 4 octobre 2025 la première en France 
à obtenir le label « Cèdre du Liban », plus haut niveau du label Église verte. Cette reconnaissance 
couronne un engagement écologique lancé en 2019 : biodiversité, sensibilisation, projets 
jeunesse, etc. La fête de la Création 2025 s’est conclue par une célébration œcuménique et 
la plantation d’un cèdre, symbole d’un engagement durable en présence de Madame Isabelle 
Gerber, présidente du Conseil de l’union des Églises protestantes d’Alsace et de Lorraine (UEPAL).
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	 « Si vous voulez cultiver la paix,  
� prenez soin de la création »

C’est par ces mots que commençait le message du pape Léon XIV 
pour la COP qui s’est tenue à Belem en novembre 2025. Il précisait 
ensuite : « si par ces temps difficiles, l’attention semble se concentrer 
sur les conflits armés, on assiste également à une prise de conscience 
croissante du fait que la paix est menacée par le manque de respect 
dû à la Création, par le pillage des ressources naturelles, par une 
détérioration progressive de la qualité de la vie à cause du change-
ment climatique. Prendre soin de la Création devient une expression 
d’humanité et de solidarité ».

En septembre 2025, à l’occasion de la remise du prix Temple-
ton, qui lui avait été attribué, le patriarche oecumenique Bartholo-
mée avait exprimé une idée proche : « La santé de la planète et le 
bien-être des peuples sont inséparables. Nous ne pouvons pas guérir 
notre relation avec la planète sans guérir nos relations mutuelles. » 
Il avait ajouté : « l’harmonie avec la Création est pour nous guérison 
et réconciliation ».

Les communautés Église verte, dans leur diversité, chacune à 
sa mesure et à son rythme, sont engagées dans une démarche de 
conversion écologique pour la sauvegarde de la Création. Vous trou-
verez dans ce rapport des informations sur le fonctionnement et les 
actions d’Église verte en 2025, des témoignages et des initiatives 
inspirantes, signes du dynamisme et de la créativité des commu-
nautés, signe aussi de l’esprit de responsabilité qui nous anime col-
lectivement.

Ensemble, soyons des instruments de renouveau spirituel et 
d’unité de nos communautés respectives.

Jacqueline de Bourgoing, présidente déléguée,  
Conférence des évêques de France

 Éditorial 
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 Le label Église verte 

Présentation
Église verte est une association régie par la loi de 1901, créée et codirigée par des repré-
sentants de trois familles ecclésiales chrétiennes : catholiques, protestants, orthodoxes. Sa 
mission est de soutenir et susciter des dynamiques de conversion écologique au sein des 
communautés chrétiennes en France. Elle s’inscrit dans une longue tradition chrétienne 
d’attention à la nature, comprise comme création de Dieu.

Cette tradition s’est revivifiée depuis 2015 en France par un travail en commun à l’occasion 
de la COP 21, lors des Assises chrétiennes de l’écologie, et a bénéficié d’une large audience 
avec la parution de l’encyclique Laudato Si’. Cette nouvelle dynamique était également nourrie 
par l’engagement historique d’associations chrétiennes et des réflexions menées au sein des 
Églises. C’est dans ce contexte qu’Église verte a vu le jour en 2017.

Afin de renforcer l’accompagnement des communautés et inscrire le projet sur le long terme, 
l’association Église verte s’est constituée en novembre 2020.

Si le label Église verte était initialement destiné aux paroisses et églises locales, il s’est ouvert 
avec le temps à d’autres structures et publics : monastères, associations, congrégations 
apostoliques, familles et jeunes (ados et jeunes adultes).

L’association Église verte est issue de la volonté des Églises chrétiennes membres du Conseil 
d’Églises chrétiennes en France (CECEF) de se doter d’un outil commun pour accompagner 
les communautés chrétiennes pour le soin de la Création.

Les présidents de la Conférence des évêques de France (CEF), de la Fédération protestante 
de France (FPF) et de l’Assemblée des évêques orthodoxes de France (AOEF) président 
l’association Église verte.

--------------------------
▸▸ Les chiffres clés du label Église verte

�1� méthode œcuménique et collective pour s’engager
�4� déclinaisons du label pour s’adapter à la diversité des communautés
�1079� communautés accompagnées depuis la création du label en 2017
�4549� personnes engagées à nos cotés depuis la création du label
�161� labels délivrés en 2025
--------------------------
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Nos convictions 
Extraits du projet associatif Église verte, Engagés pour le soin de la création, approuvé lors de 
l’assemblée générale du 24 juin 2025

Notre action est fondée théologiquement, par ce que sa parole révèle de la volonté de Dieu, 
et scientifiquement, par ce qu’il nous donne d’observer dans le monde qu’il a créé.

Nous croyons que Dieu se révèle par son œuvre et qu’il confie aux humains le soin de la 
cultiver et de la garder (Genèse 2, 15). Agir pour préserver la Création de Dieu est une façon 
d’aimer son prochain et d’agir pour la justice (Michée 6, 8 ; Marc 12, 31). Les récits bibliques 
témoignent qu’une espérance demeure toujours possible, même au cœur de l’adversité. La 
crise écologique nous engage à entendre le cri de la Terre qui « gémit en travail d’enfante-
ment » (Rm 8,22) et à choisir, dans l’espérance, des modes de vie prémices d’une création 
nouvelle réconciliée en Christ.

Face à l’urgence écologique et sociale et à la destruction du vivant, notamment mises en 
lumière par le GIEC* et l’IPBES**, la conversion écologique est la priorité de notre temps.

Nous entendons la transition écologique comme l’ensemble des pratiques et des pensées 
tendant à limiter l’impact des actions humaines sur le vivant. Elle suppose notamment la 
réduction de nos impacts environnementaux, ainsi qu’une démarche spirituelle et collective 
de protection de la Création par la transformation de nos modes de vie.

Même si nous pouvons nous sentir dépassés par la situation, nous avons conscience que 
c’est en agissant ensemble que nous contribuerons à bâtir un monde plus juste envers le 
vivant, nécessaire à la survie de l’humanité. En tant que chrétiens, nous sommes appelés à 
témoigner et à partager l’espérance face aux bouleversements écologiques.

* Groupe d’experts 
intergouvernemental 
sur l’évolution du 
climat

** Plateforme 
intergouvernementale 
scientifique et politique 
sur la biodiversité 
et les services 
écosystémiques
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Semer l’espérance
En quoi Église verte change-t-elle les communautés ?

Portrait de Carole Legrand, coordinatrice de la démarche Église verte de la paroisse 
Saint‑Jean‑Baptiste du Val-Iton (Évreux, 27).
Article écrit avec l’aide d’une interview réalisée par son journal paroissial.

Un engagement enraciné dans l’écologie intégrale
Tout commence simplement par une sensibilité personnelle. Pour Carole, l’écologie intégrale 
n’est pas une idée abstraite : elle vient de son histoire. Elle a grandi dans un milieu rural où 
le potager, les animaux et le respect du vivant faisaient partie du quotidien. Cette relation 
naturelle à la terre s’est renforcée au MRJC, où elle a découvert la fraternité, le partage et 
une première approche de l’écologie.
Plus tard, cet attachement à la nature, des rivières aux montagnes s’est rejoint avec sa vie 
de foi. Lors d’une rencontre diocésaine, la présentation du label Église verte a fait écho à 
ce qu’elle portait déjà. Pour elle, c’était une manière concrète d’aider la paroisse à avancer 
dans sa responsabilité envers la Création. L’idée s’est imposée simplement : c’était le bon 
moment pour s’engager.

La démarche : de l’intuition à l’action
La démarche s’est concrètement mise en place à partir d’octobre 2022, lorsque la paroisse 
s’est engagée dans la labellisation Église verte. Portée par l’exemple du diocèse, Carole 
Legrand a participé à la création d’un comité de pilotage de cinq personnes chargé de réaliser 
un éco-diagnostic. Cette première étape a permis d’évaluer les pratiques de la paroisse dans 
plusieurs domaines : les célébrations, les bâtiments, les terrains, l’engagement local et global 
ainsi que les modes de vie. Le soutien de Juliette Maupas, salariée référente de l’échelon 
national, et les formations proposées en ligne ont contribué à structurer la démarche et à 
donner une cohérence aux différentes initiatives.
Très rapidement, l’enthousiasme suscité par le projet a dépassé les attentes initiales « L’en-
thousiasme a été une excellente surprise ! » témoigne-t-elle. Il faut alors transformer cette 
énergie en dynamique collective durable, en définissant un cap partagé par tous.

Un engagement pour la justice
Attentif à « la clameur de la Terre et la clameur des pauvres », le groupe se met en marche. 
À travers cet engagement, Carole Legrand défend l’idée d’une transformation progressive, 
ancrée dans le temps long. Si les résultats ne sont pas toujours immédiatement visibles, la 
dynamique collective engagée apparaît déjà comme une manière concrète de mettre en 
commun les forces et les responsabilités au service du soin de la Création.
« En nous tournant vers les autres et en mettant nos forces en commun, nous choisissons 
d’agir pour la justice » conclue-t-elle.

 Témoignage 
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L’écologie en actes : 
quand la Terre fraternise
Entre prière pour la Création, engagement 
communautaire et culture de la terre, la pa-
roisse Saint Jean-Baptiste du Val-Iton (Evreux, 
27) fait d’un terrain longtemps inexploité un 
lieu vivant d’écologie intégrale et de fraternité.

Le terrain inexploité du site Saint-Michel en est 
devenu l’un des symboles. Après une analyse 
du sol, des parcelles ont été cédées à l’Asso-
ciation des familles des traumatisés crâniens 
(AFTC) ainsi qu’à plusieurs familles. À la belle 
saison, les membres de l’association viennent 
sarcler, semer ou simplement s’aérer.

Dans le même esprit, la paroisse a également 
planté des arbres fruitiers, de la vigne et un 
jardin d’aromates. Ces espaces sont laissés 
libres d’accès afin que chacun puisse venir se 
ressourcer, cueillir ou se promener.

La vie en comité de pilotage occupe une place 
importante dans cette dynamique collective. 
Le soutien du Père Jean Vivien est présenté 
comme essentiel. Toutes les décisions sont 
prises en comité, sans voix prépondérante, et 
les réunions débutent par un temps de prière 
avant que les projets ne soient soumis à l’EAP.

La démarche Église verte est perçue comme 
un véritable outil pastoral, adaptable à la réali-
té de chaque paroisse. Elle a d’ailleurs été pré-
sentée dans Le Jour du Seigneur, lors de l’émis-
sion spéciale consacrée aux 10 ans de Laudato 
Si’, diffusée le 25 mai 2025 sur France 2.

Parmi les projets à venir figure la réalisation 
d’une fresque collaborative autour de la ques-
tion : « Quelle est l’urgence écologique qui 
vous touche personnellement ? » Un projet 
pensé comme un espace de dialogue et de par-
ticipation pour l’ensemble de la communauté.

 Témoignage 
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 Les outils  
 et la méthode  
 Église verte 
Église verte propose une méthode, validée par le label, basée sur l’éco-diagnostic, un outil 
modulé pour s’adapter aux diverses réalités des communautés. Cet outil n’est pas une fin en 
soi mais un levier pour agir. Église verte propose également d’autres outils pouvant inspirer 
des actions concrètes et adaptées au contexte des structures.

Se mettre en chemin
L’objectif premier du label Église verte est la « mise en chemin » de la communauté et non la 
performance. En effet un premier pas, même petit, mais réussi, peut en amener un autre et 
conduire peu à peu à une « conversion écologique » plus ambitieuse. Ce changement peut 
émaner dans un premier temps d’un petit groupe, mais il est important que la démarche 
s’étende, autant que possible à l’ensemble de la communauté.
Pour accompagner dans la démarche, les communautés remplissent un éco-diagnostic. Ce 
questionnaire a pour but de quantifier les actions écologiques engagées. Celui-ci sera rempli 
une première fois au moment de l’inscription puis mis à jour régulièrement.

Un éco-diagnostic pour analyser son fonctionnement 
et progresser
L’éco-diagnostic est construit autour de cinq domaines initiaux et s’ouvre à d’autres champs 
dans le cadre des déclinaisons Monastères, Congrégations apostoliques et Associations. 
C’est un questionnaire sur les pratiques écologiques des institutions, qui va leur permettre de 
poser une analyse sur les différents domaines dans lesquels ils pourront mener des actions 
pour la sauvegarde de la Création.

Célébrations 
et catéchèse

Bâtiments Terrains Engagement 
local et global

Modes de vie

Les 5 domaines de base de l’éco-diagnostic
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5 niveaux pour accompagner la progression
À chaque éco-diagnostic rempli, des pourcentages sont calculés pour chaque domaine. Ils 
seront amenés à évoluer en même temps que la démarche pour faire accéder les commu-
nautés aux niveaux supérieurs. Ainsi, 5 plantes bibliques ont été choisies pour symboliser 
les différentes étapes du parcours et de la progression dans le label Église verte.

Graine de Sénevé
Niveau initial
Lancement dans 

la démarche.

Lis des champs
Niveau 1
Éco-diagnostic 

complété et programme 

d’actions.

Cep de vigne
Niveau 2
Deux domaines 

de l’écodiagnostic 

dépassent 50 % et 

deux autres 25 %.

Figuier
Niveau 3
Trois domaines 

de l’écodiagnostic 

dépassent 50 % 

et un autre 75 %.

Cèdre du Liban
Niveau 4
Toutes les jauges 

de l’éco-diagnostic 

dépassent 75 %. 

Les 5 niveaux de labellisation des communautés Église verte

Cartographie 
des structures labellisées

▸▸ En 2025
�35� nouvelles communautés labellisées
�126� renouvellements de label
�731� communautés actuellement labellisées

Cette carte ne comprend que les structures labellisées 

en France métropolitaine.
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La nouvelle messe « pour la 
sauvegarde de la Création »
En 2025, dix ans après Laudato Si’, la paroisse Notre‑Dame des Neiges (Marseille) a choisi 
de célébrer la nouvelle Missa pro custodia creationis, promulguée par le pape Léon XIV. Pensée 
pour soutenir la prière en faveur de la sauvegarde de la création, cette messe a été célébrée 
les 4 et 5 octobre, afin que l’ensemble des paroissiens puisse la découvrir durant le Temps 
pour la Création.
Les enfants du catéchisme avaient préparé le symbole du thème 2025, « Paix avec la créa-
tion ». Les prières pénitentielles, universelles et d’action de grâce ont été rédigées par un 
enfant, un adulte et une personne âgée. Elles invitaient à prier pour la conversion écologique 
de tous, croyants ou non. Pendant la communion, des chants d’oiseaux et des photographies 
de l’exposition Laudato Si’ du photographe Yann Arthus‑Bertrand ont été diffusés.
Depuis 2019, la paroisse organisait déjà une ou deux « messes de la création » par an. L’arrivée 
d’un formulaire officiel apporte désormais une cohérence liturgique plus forte et des textes 
spécifiquement orientés vers la sauvegarde de la création.
La communauté prévoit de célébrer régulièrement cette messe lors des futurs Temps pour la 
Création, mais aussi à d’autres moments significatifs, comme avant une grande conférence 
internationale (par exemple une COP) ou après une catastrophe climatique.

Une eucharistie en plein air 
pour Laudato Si’

Pour célébrer les dix ans de Laudato Si’, la communauté du Puits 
de Jacob (67) (communauté ignatienne) a choisi de vivre la 
messe du 24 mai en plein air, au cœur d’un samedi consacré 
au travail fraternel au parc et au potager. Une chapelle impro-
visée, quelques chaises, une guitare : tout était réuni pour prier 
au milieu de la Création. La célébration s’est ouverte et conclue 
par la « Prière pour notre terre » du pape François. Fidèles à la 
spiritualité ignatienne, les participants ont remplacé la première 
lecture par un temps de silence attentif aux signes de vie autour 
d’eux (Lectio Divina de la Création). L’Évangile a permis de relire 
l’écologie comme un chemin de disciple. Le chant des oiseaux 
a accompagné la communion, dans une action de grâce pour la 
Création et pour l’appel à en prendre soin.

 Témoignage 

 Témoignage 
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Retours sur l’engagement 
d’une Église mennonite
L’Église mennonite de Villeneuve‑le‑Comte (77) est engagée dans la démarche Église verte 
depuis 2018. La communauté a obtenu successivement les niveaux Lis des champs puis Cep 
de vigne, renforcé en 2023 par un nouvel éco‑diagnostic.

La transition écologique s’est traduite par des choix concrets : modernisation des éclai-
rages et du chauffage pour réduire la consommation énergétique, mise en place d’habitudes 
communautaires plus sobres. Les repas mensuels ont abandonné la vaisselle jetable et des 
produits d’entretien écolabellisés ont été adoptés. Les boissons en contenant plastique ont 
été supprimées, encourageant des alternatives maison et des pratiques alimentaires plus 
variées et parfois végétariennes. Une retraite d’Église a été organisée avec A Rocha France, 
et plusieurs cultes à thématique sont proposés en lien avec l’Association d’Églises évan-
géliques mennonites de France (AEEMF). Un groupe éco‑créatif réunit chaque mois des 
participants autour de la couture, du bricolage ou de la fabrication d’objets utiles, attirant 
aussi des personnes extérieures à l’Église. La communauté souligne que l’éco‑anxiété peut 
freiner l’engagement, mais que les ressources et les échanges proposés par Église verte 
constituent un soutien essentiel.

L’Église souhaite poursuivre son engagement dans les années à venir, en associant les enfants 
et les jeunes à cette dynamique. Les petits pas réalisés collectivement nourrissent une pro-
gression continue vers un mode de vie plus juste et plus respectueux de la création.
Il existe 32 Églises mennonites sur le territoire français dont 3 sont déjà engagées dans la 
démarche Église verte. Cette famille ecclésiale, connue pour son engagement pour la paix, 
s’illustre ici dans son engagement pour le soin de la Création.

 Témoignage 
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 Les déclinaisons 
Si le label Église verte était initialement destiné aux paroisses et églises locales, dès son 
lancement en 2017, l’éco-diagnostic a été utilisé par d’autres structures. Rapidement après, 
nous sont parvenues des demandes d’adaptation de l’éco-diagnostic à d’autres publics : 
monastères, associations, congrégations apostoliques, mais aussi pour des propositions 
plus courtes dans le temps (familles, groupe de jeunes, etc).
Nous proposons ainsi 3 déclinaisons du label qui s’adaptent aux réalités et aux spécificités de 
chacun. Sur l’année 2025, il a été décidé de mettre en sommeil la publicité pour nos décli-
naisons Jeunes, Pollen et Familles afin de leur substituer une proposition d’atelier dédiée.

Église verte Congrégations apostoliques
Le label Église verte Congrégations apostoliques s’adresse à des communautés religieuses 
de frères et de sœurs consacrés, reconnues comme instituts de vie apostolique. 
La déclinaison Congrégations apostoliques a été lancée en octobre 2022. En 2025, 4 instances 
de gouvernement et 50 communautés locales sont engagés dans la démarche Église verte. 
Depuis le lancement de la démarche, 85 structures ont été accompagnées.

« Nous sommes tous frères 
et sœurs dans la Création, 
tous issus du même Père. 
Le partage de la Création, 
offerte et donnée, est très 
important pour moi. 
C’est fondamental !  
C’est mon moteur, ce qui 
me fait bouger. »� Sœur Hélène Versavel

--------------------------
Ornithologue de formation, Hélène Versavel est engagée au service 
de l’écologie intégrale, d’abord comme REI puis comme responsable 
de la déclinaison Congrégation, au sein de l’association Église verte.
--------------------------
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Église verte Monastères
Le label Église verte Monastères s’adresse à des communautés religieuses de frères ou de 
sœurs ayant prononcé des vœux et habitant dans un monastère (abbaye ou prieuré) en 
France. Fin 2025, on compte 24 monastères labellisés. Depuis le lancement de la démarche, 
41 structures ont été accompagnées. Une partie de l’organisation interne de l’association 
en 2025 s’est focalisée sur une rencontre nationale des monastères qui s’est déroulée du 
23 au 28 février 2026 à Taizé (Saône-et-Loire) et qui a rassemblé 45 frères et sœurs de 
23 communautés.

--------------------------
▸▸ Église verte, une « vigie » qui réveille l’élan 
de l’Abbaye de la Coudre
L’Abbaye de la Coudre, communauté de sœurs cisterciennes trappistines 
(Laval, Mayenne) poursuit avec constance sa démarche Église verte, 
engagée depuis son inscription au label monastères fin 2023. En 2024, la 
communauté a mené un éco‑diagnostic participatif, partagé ensuite avec 
l’ensemble des sœurs, et a obtenu le niveau (de label) Cep de Vigne. 
L’année a aussi été marquée par la plantation de plus de 200 arbres 
et petits fruitiers grâce au soutien de l’association Étoile Notre 
Dame. Une rencontre communautaire autour de la série « Des arbres qui 
marchent », a également favorisé réflexions et échanges entre les sœurs. 
Soucieuses de réduire leur consommation énergétique, les sœurs ont par 
exemple remplacé treize fenêtres datant de 1859 par du double vitrage 
ou encore poursuivi la transition de leur éclairage vers les LED. Afin 
d’entretenir leurs prairies de façon naturelle, les sœurs accueillent 
depuis 2025 des alpagas, un animal originaire d’Amérique latine qui 
s’adapte désormais à nos contrées et permet d’entretenir de façon 
durable les espaces enherbés de l’Abbaye !
--------------------------

« Aujourd’hui, 
Église verte 
nous permet de 
maintenir cette 
dynamique ; elle est 
comme une vigie 
qui vient réveiller 
l’élan initial et 
susciter des idées 
nouvelles ! » 
Sœur Marie-Marthe
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Église verte Associations
Le label Église verte Associations s’adresse aux associations chrétiennes loi 1901 œuvrant 
dans le domaine de la solidarité, de la culture, de l’écologie, du lien social… de petite ou 
grande taille (délégation départementale du Secours catholique, Entraide, maison diocésaine, 
lieu d’accueil, EHPAD associatif…).
En 2025, 106 associations disposent d’un niveau de label pour un total de 197 structures ac-
compagnées depuis la création du label. Nous retrouvons notamment dans cette déclinaison :

•	les établissements scolaires
•	les lieux d’accueil
•	les maisons diocésaines/évêchés
•	les structures dédiées aux adolescents ou jeunes adultes avec une équipe salariée 

et/ou bénévole
•	les sanctuaires avec une équipe salariée
•	les associations diaconales

--------------------------
▸▸ À Saint‑Hugues de Biviers, Laudato Si’ prend racine 
chez les Jésuites
À Biviers (38), ce centre spirituel labellisé niveau Figuier fait 
de Laudato Si’ une boussole pour relier spiritualité et transition 
écologique.
L’élan naît en 2015 avec le forum « Écologie : bonne nouvelle ! ». 
Le centre repense alors son fonctionnement : cuisine privilégiant 
le local et le bio, isolation des bâtiments, régulation du chauffage, 
tri renforcé, menus plus végétariens et développement d’un potager. 
Le parc évolue, avec un pâturage pastoral, un diagnostic de 
biodiversité mené avec la LPO (Ligue pour la protection des oiseaux) 
et un partenariat avec un centre écologique voisin « Terre Vivante ». 
La chapelle est rénovée dans une logique durable, favorisant la lumière 
naturelle et des matériaux respectueux de l’environnement.
Cette transition touche également la vie spirituelle : groupes 
de lecture de Laudato Si’, retraites dédiées à l’écologie intégrale, 
sessions immersives pour jeunes adultes comme « Magis Écologie ».
--------------------------
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 Les ambassadeurs 
Les ambassadeurs Église verte sont des bénévoles ou des salariés de leur confession. Au-
jourd’hui, Église verte s’appuie sur un réseau de près de 100 ambassadeurs couvrant une 
soixantaine de départements.

La mission couvre 4 grands axes : promotion du label, soutien aux communautés labelli-
sées, animation du réseau départemental et lien avec l’équipe nationale. De façon adaptée 
aux besoins locaux, les ambassadeurs agissent pour présenter et promouvoir la démarche 
Église verte, être facilitateurs des démarches Église verte, mettre en relation les commu-
nautés labellisées.

Première rencontre nationale 
des ambassadeurs Église verte
Le 1er février 2025, l’église Saint‑Eustache à Paris a accueilli la première rencontre nationale 
des ambassadeurs départementaux Église verte. Cette mission bénévole, née en 2018 et 
structurée en réseau depuis 2021, joue un rôle essentiel : promouvoir le label dans les terri-
toires et soutenir les communautés engagées. Cette journée a été pensée pour favoriser le 
partage et renforcer les liens entre ambassadeurs.

Dans un premier temps, l’équipe Église verte, de Saint‑Eustache, a présenté sa nouvelle 
« mission » commune et son désir de célébrer les dix ans de Laudato Si’ en mai 2025. Les 
travaux en petits groupes ont ensuite permis de partager des expériences marquantes : orga-
nisation de rencontres départementales, stands lors des Journées du patrimoine, fêtes de 
la Création œcuméniques, collecte d’actions inspirantes, ou encore interventions auprès de 
responsables d’établissements scolaires.

La journée s’est poursuivie par un partage sur les actions notables 
des communautés des départements respectifs des ambassadeurs : 
kermesses vertes, expositions artistiques, cultes des récoltes, projec-
tions du film La Lettre, actions interparoissiales catholiques et pro-
testantes, ou encore démarches concrètes autour des bâtiments et 
des matériaux.

L’après-midi s’est achevée au Musée des arts et métiers, avec la visite 
de l’exposition « Empreinte carbone ». Ainsi, cette première rencontre 
a été marquée par des temps de formation, une grande convivialité, 
des échanges œcuméniques riches et la joie de se retrouver « en vrai » 
après des années de visioconférences. Elle confirme l’importance du 
rôle des ambassadeurs, qui font vivre la démarche Église verte dans 
leurs départements et contribuent à faire grandir un réseau toujours 
plus engagé pour le soin de la Création.
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Un laboratoire 
de la maison commune

Célébration œcuménique 
du Temps pour la Création 
– Église verte Vendée
Les groupes Église verte de Vendée ont orga-
nisé leur première célébration œcuménique 
à l’abbaye de la Grainetière, le 14 septembre 
2025. Près de 80 personnes ont participé 
à ce temps de prière rythmé par les chants 
des chœurs des paroisses orthodoxes de 
Nantes et des Achards, lectures bibliques 
et louanges, autour du thème de l’année.

En Corse, une projection 
réunissant des chrétiens 
autour de Laudato Si’
Une projection œcuménique du film La Lettre 
a réuni, à Ghisonaccia, l’Église protestante 
unie de Corse et le diocèse d’Ajaccio. Après 
un culte sur la Création, la soirée a permis 
d’aborder l’écologie intégrale, la justice 
sociale et les gestes concrets pour mieux 
prendre soin de la Création. Les échanges 
ont ouvert des perspectives pour de nou-
velles projections sur l’île.

Église verte fait vivre un réseau : la mise en relation des communautés chrétiennes, à l’échelle 
locale et nationale, permet de créer des liens entre elles et de développer leur capacité 
d’action. Son équipe nationale et son réseau d’ambassadeurs locaux soutiennent chaque 
communauté dans sa démarche. Retours sur quelques exemples en 2025.

1
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Un laboratoire 
de la maison commune

À Rennes, « beaucoup 
de joie à se rencontrer 
et partager »
Le samedi 22 novembre se tenait, dans les 
locaux de la paroisse Bienheureux Frédé-
ric Ozanam à Rennes, la 3e rencontre des 
équipes Église verte et des groupes Lau-
dato Si’ d’Ille-et-Vilaine.
Plus de 60 participants appartenant à près 
de 20 paroisses ou communautés catho-
liques et protestantes se sont retrouvés 
pour une journée de prière, de réflexion, et 
d’échange sur l’engagement en Église pour 
la sauvegarde de la Création.
Au programme : échange de bonnes pra-
tiques, formation théorique et pratique, 
découverte des associations engagées sur le 
sujet et surtout, un espace pour se ressour-
cer, pour réfléchir ensemble et se motiver un 
peu plus pour la sauvegarde de notre maison 
commune, dans une ambiance fraternelle.

Regards croisés 
sur les 10 ans de Laudato Si’
Église verte et les Facultés Loyola ont orga-
nisé une soirée œcuménique pour les 10 ans 
de Laudato Si’. Trois intervenants catholique, 
protestant et orthodoxe ont présenté ce qui, 
dans leurs traditions, a inspiré l’encyclique, 
les évolutions depuis 2015 et les perspec-
tives à venir. Textes, diaporamas et vidéos 
permettent de revisiter l’impact durable de 
Laudato Si’ dans les Églises.

Un chant œcuménique 
pour la Création
À l’occasion des 1700 ans du Concile de 
Nicée, Église verte a présenté un nouveau 
chant œcuménique pour la Création : « Que 
tout ce qui respire chante ton nom ». Écrit 
par le pasteur Joël Dahan et mis en musique 
par Gildas de Saint Albin, ce chant célèbre 
l’unité des chrétiens et leur vocation com-
mune à prendre soin de la Création. Pensé 
pour être chanté en assemblée, il s’appuie 
sur les Écritures et invite à la joie, à la res-
ponsabilité et à la prière partagée.

2

1	Célébration organisée à Notre Dame de 
Paris le 20 mai 2025 en présence des 
représentants des Églises membres du 
Conseil d’Églises chrétiennes en France 
(Cecef).

2	Conférence organisé le 11 juin 2025 aux 
facultés Loyola.
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De la graine au cèdre : 
six années 
de conversion écologique 
à Graffenstaden
Le 4 octobre 2025, la paroisse protestante Sous les Platanes d’Illkirch-Graffenstaden (67) 
devenait la première paroisse de France à atteindre le niveau Cèdre du Liban, le plus haut 
niveau du label Église verte. Une reconnaissance qui vient couronner un chemin engagé 
six ans plus tôt et témoigne de la manière dont la démarche Église verte peut transformer 
durablement la vie d’une communauté.

Située dans la banlieue de Strasbourg, la paroisse est implantée dans une commune qui a 
connu de profondes mutations au cours des dernières décennies. Ancien village de pêcheurs 
et de maraîchers, Graffenstaden a vu une partie de ses terres agricoles et horticoles rem-
placées par de nouveaux quartiers. Pour plusieurs paroissiens, cette évolution a suscité une 
réflexion sur le lien entre foi chrétienne, rapport au vivant et responsabilité écologique.
La paroisse rejoint la démarche Église verte en 2019. Dans le même temps naît BIG Vert 
(Bouge Illkirch Graffenstaden), une dynamique œcuménique réunissant catholiques, luthé-
riens, mennonites et baptistes autour des questions écologiques. Dès l’origine, la démarche 
est pensée comme une aventure collective, ouverte sur le territoire.

Une dynamique qui prend racine
Année après année, les projets se multiplient. En 2021 et 2022, la communauté développe 
une initiative originale à destination des enfants : une pépinière et une sapinière où chacun 
reçoit un jeune arbre dont il prend soin au fil de son parcours de catéchèse. Cette expérience 
reçoit le prix Pollen d’Église verte et devient l’un des symboles de la communauté.
La même période est marquée par l’organisation du premier festival BIG Vert et par des 
travaux d’amélioration énergétique, notamment la pose de double vitrage dans l’église. La 
préoccupation écologique ne concerne pas seulement les espaces verts : elle touche égale-
ment la gestion des bâtiments et les habitudes de consommation.
En 2023, la paroisse atteint le niveau Figuier du label. Le jardin continue de s’agrandir avec 
le projet « Des murs qui poussent » et de nouveaux espaces cultivés. L’année suivante, des 
travaux d’isolation sont réalisés tandis qu’un nichoir à faucons crécerelles est installé dans 
le clocher. En 2025, la naissance de plusieurs fauconneaux témoigne du succès de cette 
initiative et devient un formidable outil de sensibilisation.
Au fil du temps, les abords de l’église se transforment en refuge de biodiversité. Hôtels à 
insectes, haies diversifiées, plantes mellifères, arbres fruitiers, potager en permaculture 
ou encore nouvelles zones naturelles aménagées autour du foyer protestant créent autant 
d’occasions de découvrir et de protéger le vivant.

 Témoignage 
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Faire grandir la communauté
Mais la transformation la plus profonde est sans doute humaine. Le jardin 
est devenu un lieu de rencontre et d’engagement pour des personnes qui 
ne trouvaient pas toujours leur place dans les activités plus traditionnelles 
de la paroisse. Des équipes se sont constituées pour l’entretien des espaces 
verts, la formation à la biodiversité ou encore les projets pédagogiques. Cer-
tains participants témoignent avoir trouvé dans ces activités une nouvelle 
manière de vivre leur foi et leur appartenance à la communauté. Une tren-
taine de membre de la communauté sont engagée dans cette dynamique.
La démarche a également profondément renouvelé le travail avec les en-
fants. Les sorties annuelles « Journée au vert » permettent de découvrir 
vergers, ruches, mares et écosystèmes locaux. Les jeunes apprennent à 
observer le vivant, à respecter les différentes formes de vie et à développer 
leur curiosité.

Un Cèdre du Liban emblème et reconnaissance 
d’une démarche
L’obtention du niveau Cèdre du Liban vient reconnaître cette démarche 
globale. Elle récompense non seulement des résultats concrets, mais aussi 
la capacité de la communauté à entraîner d’autres acteurs dans son sillage. 
L’expérience de Graffenstaden montre qu’une démarche Église verte ne 
se résume pas à une succession d’actions environnementales : elle peut 
devenir un véritable projet communautaire, capable de renouveler les liens 
entre spiritualité, vie collective et engagement pour le soin de la Création.

Remise du label Cèdre du Liban à 
Amaury Charras, ancien pasteur de 
Graffenstaden, et Joëlle Lepelletier, 
présidente du conseil presbytéral.
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 Le Temps pour la Création :  
 prier, comprendre,  
 agir ensemble 
Chaque année, le Temps pour la Création rassemble les chrétiens du monde entier dans une 
même dynamique spirituelle et concrète : rendre grâce pour le don de la Création et s’engager 
pour en prendre soin. Initié dans une démarche œcuménique, le Temps pour la Création a 
lieu chaque année entre le 1er septembre, journée de prière pour la sauvegarde de la Création, 
et le 4 octobre, fête de saint François d’Assise.

Un comité de direction œcuménique met à disposition des communautés chrétiennes des 
ressources gratuites afin de les aider à vivre cette période et à organiser des événements au 
cours du Temps de la Création. Le comité décide chaque année d’un thème, d’une référence 
biblique, d’un symbole et publie un guide de célébration.

Pour les communautés chrétiennes, le Temps pour la Création est devenu un rendez-vous 
structurant. Il offre un espace pour renouveler la liturgie, approfondir la réflexion théologique 
et susciter des actions concrètes en lien avec les autres paroisses, œuvres ou associations 
chrétiennes. Célébrations, balades éco-spirituelles, plantations d’arbres, conférences, ateliers 
ou projections : les initiatives se multiplient et traduisent une volonté croissante d’incarner 
la conversion écologique dans la vie quotidienne des communautés.

Ce temps favorise également les liens œcuméniques, en rassemblant des fidèles de diffé-
rentes traditions autour d’une même préoccupation.

1 2
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Le thème 2025
En 2025, le thème international « Paix avec la Création – Jardin de la paix » (Isaïe 32, 14-18) 
a donné une tonalité particulière à cette période. Il a encouragé les croyants à envisager la 
relation à la nature comme un chemin de réconciliation : réconciliation avec Dieu, avec les 
autres et avec l’ensemble du vivant.

Église verte accompagne les communautés
À l’occasion du Temps pour la Création, Église verte met en place un accompagnement 
structuré afin de favoriser l’engagement des communautés. Dès le mois de juin, une visio-
conférence de présentation des outils permet aux paroisses de se préparer et de découvrir 
les ressources disponibles. Tout au long de l’été, l’association communique progressivement 
pour encourager les initiatives locales.
Ce travail s’appuie sur une collaboration étroite avec plusieurs partenaires, notamment le 
Mouvement Laudato Si’, la Fédération protestante de France et le réseau Espérer pour le vivant, 
afin de proposer des outils adaptés au contexte français. Des théologiens sont également 
mobilisés pour approfondir le thème et le texte biblique de l’année. En Île-de-France, des 
ateliers ont ainsi réuni théologiens et ministres du culte pour nourrir cette réflexion.
Église verte joue enfin un rôle de mise en valeur, en relayant les initiatives locales et en 
organisant un temps fort national, notamment cette année par une célébration œcuménique 
dans le cadre des vêpres du 1er septembre avec l’Institut orthodoxe de théologie Saint-Serge.

1	Célébration pour 
la Création à Annecy 
(74)

2	Plantation 
d’un figuier durant 
le Temps pour 
la Création à la 
Conférence des 
évêques de France

3	Messe de la 
Création à la paroisse 
de la Haute Vallée de 
la Loue à Ornans (25) 

4	Christian Baccuet, 
président du Conseil 
national de l’EPUdF 
et P. François Audinet, 
aumônier national du 
Secours catholique 
lors de la célébration 
du Temps pour la 
Création à l’Institut 
orthodoxe Saint‑Serge 
de Paris, le 1er 
septembre 2025.3 4



20 Église verte

 Des partenariats  
 au cœur du projet 
Église verte travaille régulièrement en partenariat avec de multiples organisations, que ce soit 
pour organiser des événements, élaborer des propositions pour l’année liturgique, relayer les 
propositions des uns et des autres. À titre d’exemple, les liens avec A Rocha se sont renfor-
cés à travers plusieurs formations communes. Le Secours catholique a quant à lui obtenu le 
niveau Cep de vigne du label Église verte, tandis que les collaborations avec le Mouvement 
Laudato Si’ France ont notamment porté sur le Temps pour la Création et une formation 
consacrée à l’épargne et à la gestion des biens financiers. Église verte est également intervenu 
lors de la journée de rentrée de la Mission populaire évangélique de France.
Retours sur quelques exemples :

Réseau des Référents à l’écologie intégrale (REI)
Ce réseau, coordonné par la Conférence des évêques de France (CEF) est un partenaire 
majeur du déploiement de la proposition Église verte sur l’ensemble du territoire français. 
Anne Sophie Macabéo, REI pour le diocèse des Yvelines (78) siège désormais au sein du 
Conseil d’orientation et de partenariats (COP) de l’association Église verte. Notre présence 
lors de la rencontre annuelle des référents et l’organisation de notre journée nationale des 
ambassadeurs Église verte à la suite de cette rencontre contribuent à renforcer le lien et la 
complémentarité des deux propositions.

Facultés Loyola Paris
Le partenariat avec les Facultés Loyola Paris s’est poursuivi en 2025 dans le cadre du diplôme 
interuniversitaire « Écologie intégrale ». Des membres d’Église verte sont intervenus dans 
plusieurs modules de formation et ont participé aux jurys du diplôme. Une collaboration a 
également eu lieu à l’occasion des 10 ans de l’encyclique Laudato Si’.

Conseil d’Églises chrétiennes en France (CÉCEF)
Le dialogue avec le Conseil d’Églises chrétiennes en France s’est poursuivi en 2025, notam-
ment autour de la préparation de la COP de Belém et des enjeux de mobilisation œcuménique 
pour le climat. Église verte a également participé à des temps de formation liés au Temps 
pour la Création, dans une dynamique de coopération entre les différentes confessions 
chrétiennes auprès des délégués à l’œcuménisme.

Espérer pour le vivant
Espérer pour le Vivant est le réseau commun de l’EPUdF et l’UEPAL sur l’écologie te la justice 
climatique. Ces deux églises demeurent fortement engagée dans la dynamique Église verte. 
En 2025, cette coopération s’est notamment traduite par des initiatives communes autour du 
Temps pour la Création en Île-de-France, la participation à différents événements protestants 
tels que le Grand Kiff ou Terre d’espérance, à Lyon, ainsi que par plusieurs publications et 
articles consacrés au soin de la Création dans le journal Réforme.
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Province jésuites d’Europe occidentale francophone
Les liens avec les réseaux jésuites et ignatiens se sont particulièrement renforcés en 2025, 
avec par exemple le développement de collaborations avec la pastorale des familles et les 
Communautés de vie chrétienne (CVX), notamment lors des rencontres nationales de Stras-
bourg en juillet ou encore la participation d’Église verte à une rencontre nationale des res-
ponsables écologie de différentes institutions chrétiennes organisée par la Province jésuites 
d’Europe occidentale francophone. Église verte est également intervenue au Centre spirituel 
du Châtelard dans le cadre de la journée annuelle de formation de l’Institut pastoral d’études 
religieuses (IPER), institut de formation en pastorale de l’UCLY.

Centre Hélène et Jean Bastaire
En 2025, deux collaborations fructueuses ont eu lieu. En juillet, la participation d’Église verte 
à la formation « Écologie intégrale » pour prêtres, évêques, diacres et leurs épouses (Rocama-
dour) et en septembre, une formation en visioconférence avec Fabien Revol, son directeur, 
autour de la (re)lecture des textes bibliques de chaque dimanche de l’année liturgique à 
l’aune de l’écologie intégrale.

Conférence des religieux et religieuses de France (CORREF)
En 2025, les échanges avec la CORREF ont notamment porté sur un travail de préfiguration 
en vue de la création d’une commission Laudato Si’. Église verte a également participé au 
week-end national de formation à l’écologie intégrale, avec une intervention d’Hélène Ver-
savel, en charge des congrégations pour Église verte.

Institut de théologie orthodoxe Saint-Serge
Église verte était présente le 1er septembre 2025 à l’Institut Saint-Serge à l’occasion des vêpres 
marquant le lancement du Temps pour la Création, dans une dynamique de célébration et 
de mobilisation œcuménique autour du soin de la Création.

--------------------------
▸▸ Coopérations européennes

Les partenariats internationaux d’Église verte se sont également 
poursuivis en 2025. Dans le cadre de l’Alliance Laudato Si’ européenne 
(ELSiA), le mouvement a participé à plusieurs visioconférences de 
travail ainsi qu’à une rencontre européenne organisée à Castel 
Gandolfo, favorisant les échanges de pratiques entre organisations 
chrétiennes engagées pour le soin de la création.
Église verte a également pris part à une rencontre du réseau chrétien 
européen Our Daily Bread à Bruxelles et contribué aux échanges autour 
d’une campagne de Carême consacrée aux enjeux d’alimentation durable. 
Enfin, les collaborations avec le Jesuit European Social Centre se sont 
poursuivies autour de la mise en place d’une proposition de bilan 
carbone actuellement en cours de déploiement.
--------------------------
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 La gouvernance 

La gouvernance
L’association Église verte est présidée par les trois Églises chrétiennes de France : 

•	la Conférence des évêques de France (CEF) ; 
•	La Fédération protestante de France (FPF) ; 
•	l’Assemblée des évêques orthodoxes de France (AEOF). 

Le Conseil d’Églises chrétiennes en France (CECEF) est la structure coordinatrice de l’œcu-
ménisme.

L’association Église verte est soutenu par un Conseil d’orientation et de partenariats (COP) 
composé des co-secrétaires du CECEF et de représentants d’entités de sensibilité chrétienne 
« qui ont eu un rôle majeur dans la création du label ou qui animent des réseaux importants 
susceptibles de relayer et d’inspirer la promotion du label » (statuts d’Église verte).

--------------------------
▸▸ Membres de référence en 2025

CCFD Terre solidaire
CERAS
A ROCHA France
Secours catholique 
Chrétiens unis pour la Terre
Fédération de l’entraide protestante
Mouvement Laudato Si’
Commission Écologie et justice climatique de la Fédération protestante 
de France
Réseau des référents diocésains à l’écologie intégrale
--------------------------

Jacqueline 
de Bourgoing

Présidente déléguée, 

CEF

Antoine Rolland
Vice-président délégué, 

FPF

Marie-Ève Humery
Vice-présidente 

déléguée, AEOF

Rachel Calvert
Membre du bureau, 

A Rocha

Robert Pays
Trésorier, 

Secours catholique

Composition du bureau au 31 décembre 2025

Elena Lasida, professeure à Institut Catholique de Paris, a été la première présidente déléguée d’Église verte, de sa constitution en novembre 2020 à 

août 2021. Robin Sautter, pasteur de l’Église protestante unie de France a pris sa suite jusqu’à l’automne 2023.
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Assemblée générale
L’assemblée générale d’Église verte, réunie le 24 juin 2025 à la Métropole Grec-Orthodoxe 
de Paris, a été une étape importante de consolidation pour l’association.

Cette assemblée, présidée par le Père Ivan Birr en qualité de représentant de Mgr Dimitrios, 
président de l’Assemblée des évêques orthodoxes de France, a été marquée notamment 
par l’adoption du projet associatif « Engagés pour le soin de la création », fruit d’une large 
consultation et d’un travail avec l’ensemble de parties prenantes de notre structure.

Ce projet permet d’aborder avec sérénité les perspectives 2025–2030, de les présenter à des 
nouveaux partenaires, mais également de renforcer l’accompagnement des communautés 
labellisées ou encore de solidifier notre modèle économique.

L’assemblée générale a également permis l’adoption de nouveaux statuts et d’un règlement 
intérieur clarifié, afin de simplifier le fonctionnement de l’association Église verte.

Cette journée a enfin été marquée par des transitions importantes, avec le départ à venir de 
Monseigneur de Moulins-Beaufort en sa qualité de président de la Conférence des évêques 
de France ainsi que d’Ivan Birr, vice-président délégué pour l’Assemblée des évêques ortho-
doxes de France.

1	Père Ivan 
Birr, prêtre de la 
Métropole Grecque 
Orthodoxe de 
France

2	Mgr Éric de 
Moulins-Beaufort, 
archevêque de 
Reims1 2
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 Une équipe salariée au service  
 des communautés labellisées 

L’accompagnement des communautés
Après leur inscription dans la démarche Église verte, les communautés bénéficient d’un 
accompagnement destiné à les aider à structurer et approfondir leur engagement écolo-
gique et spirituel. Un rendez-vous d’accueil permet aux équipes locales de présenter leurs 
motivation et leur engagement dans le cadre d’un plan d’action. Cet échange favorise un 
accompagnement personnalisé et l’identification de pistes concrètes de progression. Des 
formations thématiques sont aussi proposées afin d’aider les équipes à approfondir les enjeux 
écologiques, éthiques et spirituels en lien avec le soin de la Création. En 2025, 437 personnes 
ont participé à nos formations et animations en ligne.

Des animations nationales au service des communautés
L’échelon national d’Église verte développe des propositions pour soutenir concrètement 
les communautés locales. Tout en favorisant un accompagnement au plus près du terrain, il 
conçoit des outils et des animations partagées, permettant à des groupes ou à des individus 
de vivre simultanément une même démarche. Ces ressources visent à outiller celles et ceux 
qui portent localement la dynamique, en facilitant l’appropriation des enjeux et le passage 
à l’action.

Défi Ma Petite Planète : progresser ensemble grâce à des 
défis concrets
Pour la deuxième année, Église verte a proposé aux communautés labellisées de participer 
au défi écologique « Ma Petite Planète ». Dix-sept ligues se sont engagées dans cette édition 
d’hiver, réunissant plus de 170 joueurs. Pendant trois semaines, les équipes ont relevé plus de 
2 500 défis autour de la mobilité, de l’alimentation, des déchets ou encore de la solidarité. 

The Week, une série vidéo pour « pour faire face à la crise 
qui nous attend »
« The Week » est une série de films destinée au grand public pour mieux comprendre les 
bouleversements écologiques en cours. Structurée en trois rencontres avec temps d’échange, 
elle permet de faire un tour d’horizon de la situation, d’en saisir les causes et d’ouvrir des 
pistes d’action. Pour les communautés du réseau Église verte, un complément spirituel a 
été conçu afin d’ancrer cette démarche dans la foi, la prière et les Écritures. Proposée avec 
une animation clé en main par l’équipe nationale, cette adaptation permet aux groupes de 
vivre simplement ce parcours.
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L’équipe nationale
L’équipe nationale d’Église verte accompagne au quotidien les communautés labellisées 
dans leur action et assure la continuité de l’action de l’association. Les métiers déployés par 
cette équipe sont très divers, allant de l’animation de réseau à la formation, l’administratif 
et financier ou encore la communication.

Composition de l’équipe nationale au 31 décembre 2025

Sœur Nathanaëlle 
Lefoulon

Chargée du suivi 
des monastères

Blandine Masson
Chargée du suivi 
des monastères

Sœur Hélène 
Versavel

Chargée du suivi 
des congrégations 

apostoliques

Catherine Bourdon
Comptable
(bénévole)

Alexis Guerit
Secrétaire général

Marie-Lorraine 
Houot

Chargée du suivi 
des communautés de 
l’ouest de la France

Delphine de 
Monjour

Chargée du suivi des 
communautés de l’est 

de la France

Juliette Maupas
Responsable du réseau 

des ambassadeurs, 
chargée du suivi des 

communautés du nord-
ouest de la France
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 Point financier 
Ce document est présenté sur la base du compte de résultat établi par notre cabinet comptable 
Ascioma. Il donne une image de l’année financière 2025 et est soumis pour approbation à 
l’assemblée générale ordinaire du 29 juin 2026.

L’année 2025 témoigne de la poursuite du développement d’Église verte, avec une progres-
sion des recettes comme des dépenses. Les recettes, en hausse de 11 % par rapport à 2024, 
reste cependant inférieure à nos prévisions budgétaires, notamment en raison d’un niveau 
de dons plus faible qu’attendu.
À noter que les cotisations des communautés labellisées poursuivent leur progression 
(+ 10  k€) : cette hausse confirme l’enracinement du label et l’engagement croissant des 
communautés dans le projet porté par Église verte. Les fondations Porticus et FLAM ont 
renouvelé leur soutien essentiel au développement du mouvement, avec un montant total 
de subventions de 94 500 €.

Le montant total des dépenses s’établit à 200 717 €, soit une augmentation de 19 % par 
rapport à 2024. Cette évolution reflète principalement le renforcement de l’investissement 
et des moyens humains nécessaires pour accompagner la croissance du réseau. Les frais de 
fonctionnement demeurent maîtrisés.

L’exercice 2025 se clôture au final par un résultat déficitaire de 10 973 €.

La progression continue des cotisations constitue un signal très encourageant pour la péren-
nité de l’association. Les efforts engagés pour développer les ressources propres, notam-
ment à travers les dons et le soutien des communautés, seront poursuivis en 2026 afin de 
consolider durablement les finances de l’association.

Synthèse de nos engagements
Sur 100 € dépensés par Église verte…

9 €
payent les frais 
de siège (bureau, 
comptabilité, 
assurance, etc.)

48 €
financent le suivi des 
communautés (salaires, 
frais de transport 
principalement)

43 €
financent des projets nationaux 
(formation, réseaux des 
ambassadeurs, communication, 
développement, etc.)
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Compte de résultat

Budget 2025
Compte 

résultat 2025
Compte 

résultat 2024

RECETTES

Cotisations communautés 
labellisées

82 000 82 040 72 126

Dons et collectes 16 000 11 582 10 100

Subventions et fondations 98 000 94 500 85 050

Ventes de marchandises 1 000 806 1 249

Autre recettes 111

TOTAL RECETTES 197 000 188 928 168 636

DÉPENSES

Salaires et charges 156 000 158 764 137 334

Fonctionnement 16 000 18 771 16 078

Frais développement activités EV 25 500 23 182 15 273

TOTAL DÉPENSES 197 500 200 717 168 685

Résultat exploitation -500 -11 789 -49

Produits financiers (interêts 
Livret A)

500 816 466

Résultats exceptionnels 0 119

RÉSULTAT 0 -10 973 536
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 Message de bénédiction  
 des présidents d’Église verte 
Les trois co-présidents d’Église verte, Mgr de Moulins-Beaufort, le pasteur Christian Krieger 
et le métropolite Dimitrios ont adressé un message d’encouragement et de bénédiction aux 
communautés Église verte, à l’occasion de l’assemblée des communautés 2025. Extrait.

Message aux communautés Église verte

Mercredi 21 mai 2025

(…)

Nous recevons les démarches Église verte comme de puissants signes de 
vie, un mouvement de créativité et de relations dans lequel émergent des projets 
nouveaux, dans lequel se tissent des liens entre chrétiens, avec d’autres, entre 
générations : vous êtes des témoins d’espérance pour notre temps.

En 2025, nous fêtons les 1 700 ans du Concile de Nicée, qui aboutit à la 
formulation du Credo, s’ouvrant par les paroles « Je crois en un seul Dieu, le Père 
tout puissant, créateur du ciel et de la Terre, de l’univers visible et invisible ». Lais-
sons jaillir les conséquences de cette confession de foi en un Dieu créateur sur 
nos actions, ne laissons pas ces paroles être vaines pour nous ! Prendre soin de la 
Création « n’est pas une activité supplémentaire, mais une manifestation essen-
tielle de [la vie de l’Église] » (Patriarche Bartholomée, message du 1er septembre 
2019), c’est « une part essentielle d’une existence vertueuse ; cela n’est pas quelque 
chose d’optionnel ni un aspect secondaire dans l’expérience chrétienne. » (Pape 
François, Laudato Si’ 217). François d’Assise, qui a composé il y a 800 ans cette 
magnifique louange au Dieu créateur, le Cantique des Créatures, peut nous aider 
dans la mise en pratique de cette confession de foi.

(…) Que le Seigneur vous bénisse et vous garde,

Les coprésidents du Conseil d’Églises chrétiennes en France
Mgr Éric de Moulins-Beaufort, Conférence des évêques de France

Pasteur Christian Krieger, Fédération protestante de France
Métropolite Dimitrios, Assemblée des évêques orthodoxes de France

→ �Lire l’ensemble du message sur www.egliseverte.org
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Niveaux de label des communautés

Graine de sénevé
15,5 %

Lis des champs
34,8 %

Cep de vigne
34,6 %

Figuier
15 %

Cèdre du Liban
< 1 %

Types de communautés

Associations  19 %

Établissements scolaires  24 %

Lieux d’accueil  24 %

Maison diocésaine et évêchés  24 %

Autres  28 %

Églises et paroisses  69 %

Congrégations  8 %
Monastères  4 %

Depuis la création du label Église verte, en 2017

Confessions 
des communautés

Catholique  77,2 %

Orthodoxe et œcuménique  1,5 %

Protestante  21,4 %

dont…
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Le label des communautés 
chrétiennes engagées 
pour le soin de la Création
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